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AIR DU TEMPS

déjà défavorisés. «Effectivement, un boycott n'est pas

une solution, confirme-t-elle. Ces ouvriers ont besoin
de leur travail. Notre objectif est de démontrer qu'il
existe des moyens de travailler ensemble avec les

entreprises et d'améliorer les choses sur place. Les dons

que nous recevons nous permettent de poursuivre ce

travail.»
Dans le cadre de cette campagne, Pain pour le

Prochain et Action de Carême lancent d'ailleurs une

pétition, demandant aux CFF d'adhérer à la Fair Wear
Foundation (www.fairwear.org). Objectif? Que les

uniformes et les vêtements de l'ex-Régie fédérale soient

produits dans des conditions équitables, à l'instar de

ceux de La Poste, membre depuis 2012 déjà. S. F. K.

Pour en savoir plus:
www.voir-et-agir.ch

• www.ppp.ch - www.actiondecareme.ch

Quand un grand-père
débat avec sa petite-fille
Jean Piguet (87 ans) est pasteur à la retraite. Sa

petite-fille Léa (14 ans) partage son temps entre

sa scolarité et l'étude du violon. Tous deux habitent à

Ciarens (VD) et abordent le fossé entre pays du Sud

et du Nord avec leur propre regard.

Etes-vous concerné(e) depuis longtemps par la lutte
contre l'inégalité entre Nord et Sud?

Jean Piguet - Je suis l'aîné de cinq enfants et on a

été élevés dans le respect des choses, du pain, du travail.

J'ai vécu la guerre, mais ici, en Suisse... Mon grand-
père était paysan dans la Broyé. Par éthique, il n'a
jamais voulu cultiver du tabac, même si cela rapportait
davantage qu'une autre culture. Cela m'a marqué. Je

suis aussi très sensible aux différences entre les pays
nantis, à la pointe de ce qu'on appelle le progrès, qui
fabriquent et vendent des armes et les pays où les gens

meurent de faim.
Léa Al-Saghir - Oui, étant donné qu'une partie de

ma famille vit dans un pays du Proche-

Orient. La Syrie est un pays qui cultive
le coton. Mais sur les marchés, on ne

voit que des textiles synthétiques.

Est-ce que votre mère reprisait - ou

reprise pour Léa - vos habits?

J. P.- Non seulement elle reprisait
nos habits, mais elle en confectionnait!

Lorsque j'avais 18 ans, elle nous avait

confectionné un manteau pour chaque

garçon, en travaillant tard le soir, dans un
tissu qui était fabriqué par les détenus de

la prison d'Orbe (VD). On était admiratifs du
résultat! Les habits passaient du grand aux petits
frères: c'est le sort de ceux qui viennent ensuite.

L. A.-S - Cela dépend de l'état des habfr«

Elle le fait si cela vaut la peine.

Quel est votre budget vestimentaire

par mois?
Corinne Cuendet

J. P.- Oh oh! Quelques francs! J'use et j'use peu,
me dit-on. Je suis l'aîné de la fratrie et j'ai été élevé

un peu comme dans le dicton: l'aîné, on le brode, le

deuxième, on le coud et le troisième, on le faufile! En

fait, je n'arrive pas à jeter mes vieux habits. On fait les

soldes et il arrive que l'on achète des habits d'occasion.

L. A.-S - C'est difficile à dire. Je ne suis pas dépensière.

J'achète un habit lorsque j'en ai besoin ou
vraiment envie, mais pas de manière régulière. Quand je
suis en ville, il m'arrive de faire du shopping, mais ce

n'est pas mon principal hobby.

Propos recueillis

par S. F. K.
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